
Les poudrer

« Lorsqu’on apperçoit quelque livre atteint, soit 
dans la couverture, soit dans le corps du volume, 
il faut verser dessus de la poudre de coloquinte, & 
en garder à cet effet dans une petite phiole bouchée 
d’un morceau de parchemin percé de plusieurs 
trous : il faut aussi de temps en temps battre les 

livres pour en faire sortir la poussière, & renouveller la coloquinte. » 
L'Albert moderne. Chez la veuve Duchesne (Paris), 1773.

Un auteur allemand de cette époque, écrivant à la suite de l’attaque par les 
Anobium (Col. Anobiidés) de la bibliothèque de Göttingen, conclut que « là où 
une bibliothèque sert seulement de tapisserie ou de décoration des murs, sans 
qu’on s’en occupe autrement, il est parfaitement inutile de tenter quelque chose 
contre les insectes » – après avoir mentionné l’existence de « rapports français [qui] parlent d’insectes qui 
gloussent comme les poules, rongent les couvertures des livres, se nourrissent de la colle de pâte ». Où sont ces 
documents ? Bouffés par les anthrènes… 

Les manger

À (re)lire : Les insectes : une ressource alimentaire d'avenir ? par Véronique Bizé. Insectes n° 106, 1997(3). 
En ligne à www.inra.fr/opie-insectes/pdf/i106bize.pdf

À suivre...

Dessin Jimmy Massoir

par Alain Fraval

Lu pour vous

■ ENTOMOPHAGIE
Entomophage convaincu ou amateur d’insectes comestibles par curiosité, vous ne pourrez pas passer à côté de 
cet ouvrage. D’abord parce que si le sujet est à la mode (au moins un article dans les médias chaque semaine), les 
livres qui en traitent restent rares. Et pour cause, avant de sauver le monde de la famine, il faudra encore beau-
coup travailler la question de l’alimentation par les insectes. Nous découvrons ici un ouvrage avant tout agréable à 
parcourir – c’est presque un « beau livre ». Un grand soin a été porté à son illustration, même si elle est parfois un 
peu décalée. L’éditeur a puisé largement dans l’iconographie ancienne : publicités, images « d’Épinal », chromoli-
thographies…
La première partie présente l’entomophagie, les généralités sur les qualités alimentaires des insectes, les pratiques 
ancestrales, les raisons de manger des insectes, les conseils sur la capture, la préparation, etc. La seconde dresse 
les portraits d’une trentaine d’arthropodes ou de leurs productions comestibles : de l’Abeille domestique au termite 
en passant par le Cynips (!), la Nèpe ou la Rhagie… Les informations données sur ces insectes sont bien plus du 

domaine de la biologie/écologie que de l’entomophagie, parfois anecdotique. Mais l’auteur ne prétend pas sauver l’humanité. Le texte est 
agréable et le livre, agrémenté de nombreuses anecdotes et informations, parfois à la façon « Post-it », se lit avec plaisir. Un livret de 14 re-
cettes l’accompagne. À tester, la soupe de courtilières fl ambées ou les tortillas aux bombyx…

Insectes comestibles, par S. Much, 2012. – 156 p. + livret. – Coll. Terra curiosa. – Éditions Plume de carotte, 28 impasse des Bons-Amis 
31200 Toulouse. – Tél. 05 62 72 08 76. – Courriel : contact@plumedecarotte.com. – Sur Internet à : www.plumedecarotte.com

■ UNE BIBLE POUR NOËL
Attendue depuis longtemps par la communauté ento-
mologique européenne francophone, cette nouvelle 
édition du « Chinery » – revue et augmentée – arrive 
enfi n et avec bonheur, à temps pour les fêtes de 
Noël ! Depuis la première édition anglaise de 1973, la 
nouvelle version de 1986, les éditions successives en 
français (1976, 1981) et leurs réimpressions, la der-
nière édition française de 2005, épuisée, était devenue 
introuvable hors des circuits d’occasion, mais si rare. 

La préface de l’édition de 1986, publiée chez Bordas sous le titre Les 
insectes d’Europe en couleurs, présentait ainsi l’ouvrage : « il s’agit à 
notre connaissance du premier livre récent, réunissant sous une forme 
condensée mais suffi samment complète, un maximum de connaissan-
ces sur les insectes et leurs principaux ordres, depuis les aptérygotes 
minuscules jusqu’aux formes les plus évoluées. » Par son étendue, c’est 
encore et toujours la référence des guides entomologiques, indispensa-
ble à tout amateur comme au professionnel sur le terrain. 

Insectes de France et d’Europe occidentale par Michael Chinery, adaptation 
française par l’Association des amis du laboratoire d’entomologie du Muséum, 
2012. – 320 p. – Flammarion, 87 quai Panhard-et-Levassor, 75647 Paris ce-
dex 13 – Tél. : 01 40 51 31 00. – Sur Internet à http://editions.fl ammarion.com
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■ MICROCOSMES
Pour bien débuter en macrophotographie, 
en particulier sur le terrain. Les trois chapi-
tres qui constituent le premier tiers de cet 
ouvrage abordent le B.A. BA de la technique 
(terminologie, mesure de la lumière, balance 
des blancs, etc.), le choix du matériel, puis 
la composition et la maîtrise de la lumière. 
Les deux tiers suivants nous emmènent sur 
le terrain où l’auteur expose ses techni-

ques et conseils pour la prise de vue des principaux groupes 
d’insectes (Diptères, Orthoptères, Hémiptères, Névroptères, 
etc.) puis des principales familles d’araignées avant d’accor-
der quelques pages aux « autres petits animaux ». Chaque 
groupe est traité selon le même principe : généralités puis où 
les trouver et comment les photographier. La plus grande place 
est ensuite donnée à des illustrations légendées. Un dernier 
chapitre est consacré à la photographie en voyage.

Microcosmes : photographier les petits animaux par Denis Du-
besset, 2012. – 194 p. – Coll. Apprendre, toujours. – Éd. Pearson 
France, 74 rue de Lagny 93100 Montreuil. -  Tél. : 01 43 62 31 00. – 
Sur Internet à www.pearson.fr


